ERM - POL 1976 Benoit Baudelet
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Etudier la fonction f : R — R : 2+ In (ex — 1).

Démontrer que Vz : In (e”” — 1) =z+In (1 — e*z). En déduire que y = = est une asymptote

oblique de f.

Déterminer f~!, la fonction inverse de f.

On doit avoir e — 1 > 0 et donc z > 0. Le domaine de définition de la fonction est donc
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fl(z) = — | et f'(z) = -1 Sur dom f, la dérivée premiere est toujours strictement
er — er —

positive tandis que la dérivée seconde est toujours strictement négative ; la fonction est donc

croissante et concave.

La fonction admet une asymptote verticale d’équation x = 0, puisque lim+ f(x) = —o0.
z—0

La racine de la fonction est z =In2. Eneffet In(e* —1) =0 <= e*—1=1 <= " =2,

donc z =1n2 =~ 0, 69.

On a
x+In (1 — e*””) = Ine*+1In (1 — e*:”)
= In (eﬂ”(l — e“”))
= In (em + 1)
Lorsque © — 400, In(1 + €*) — 0, et donc lorsque x — 400, z =~ In(e* — 1), donc y = =
est une asymptote oblique de la fonction.

Inverse de la fonction f :

m:ln(ey—l) — e/ —1l=¢€" <= e"=€e"4+1 <= y=e"+1

La fonction inverse de f est donc f™' R - R:z | f1(z) =In(e” +1)|




(4) Représentation graphique de f et de f~!:

—2 ¢ y=In(e®” — 1)




